
 

  

Les consommations ÄȭïÎÅÒÇÉÅ              

en bâtiments avicoles  

Quelques repères sur les consommations de gaz propane 

dans les poulaillers bourguignons en volailles de chair 

 

Une action  menée en étroite collaboration avec                                     

ÌÅÓ ÏÒÇÁÎÉÓÁÔÉÏÎÓ ÄÅ ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎÓ ÅÔ ÌÅÓ ÆÁÂÒÉÃÁÎÔÓ ÄȭÁÌÉÍÅÎÔÓ                  

du bétail recensés en Bourgogne  

Une action financée p ar : 

Années de références 2006 et 2007 

Une action menée 

en partenariat 

avec : 



Remerciements  

,Á #ÈÁÍÂÒÅ 2ïÇÉÏÎÁÌÅ Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÅ "ÏÕÒÇÏÇÎÅ ÒÅÍÅÒÃÉÅ ÖÉÖÅÍÅÎÔ ÌÅÓ ÏÒÇÁÎÉÓÁÔÉÏÎÓ ÄÅ 

ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÁÉÎÓÉ ÑÕÅ ÌÅÓ ÆÁÂÒÉÃÁÎÔÓ ÄȭÁÌÉÍÅÎÔÓ ÄÕ ÂïÔÁÉÌ, présents sur le territoire 

bourguignon , pour leur appui  dans cette étude.  

Les organisations de production : 

Syndicat de Volailles Fermières de Bourgogne 

Syndicat de Volailles Fermières du Charollais 

SBP : Société Bressane de Production 

DUC 

DOUX 

CPASL : Coopérative des Producteur Avicole de Saône-et-Loire 

CAFO : Coopérative Agricole dÅÓ &ÅÒÍÉÅÒÓ ÄÅ Ìȭ/ÒÌïÁÎÁÉÓ 

Force Centre 

,ÅÓ ÆÁÂÒÉÃÁÎÔÓ ÄȭÁÌÉÍÅÎÔÓ ÄÕ ÂïÔÁÉÌ : 

Evialis (71) 

Sanders Aurore (71) 

Sirugue (21) 

Guillermin (01) 

Soréal (89 et 01) 

 

SOMMAIRE   

 
0ÒïÓÅÎÔÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ 

$ïÒÏÕÌÅÍÅÎÔ ÄÅ ÌȭÅÎÑÕðÔÅ 

0ïÒÉÏÄÅ ÄÅ ÌȭÅÎÑÕðÔÅ 

OrigiÎÅ ÇïÏÇÒÁÐÈÉÑÕÅ ÄÅ ÌȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ 

Types de productions 

Typologie des exploitations 
 

,ÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÎ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÁÖÉÃÏÌÅÓ ÂÏÕÒÇÕÉÇÎÏÎÓ ɀ Application à la 

volaille de chair  

Utilisations du gaz propane 

Besoins en chauffage des animaux 

Consommations annuelles de propane 

Synthèse des consommations de gaz propane en Bourgogne 
 

#ÏÍÐÁÒÁÉÓÏÎ ÁÖÅÃ ÌȭÅÎÑÕðÔÅ ÁÖÉÃÏÌÅ άΪΪΰ-2007 réalisée dans le Grand Ouest   
 

0ÒïÓÅÎÔÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÐÉÓÔÅÓ ÄÅ ÒïÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÎ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÁÖÉÃÏÌÅÓ 

Les réglages 

,ÅÓ ÔÅÃÈÎÉÑÕÅÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ 

Les équipements 

Les bâtiments 
 

Lexique  

Sigles  

p 2 

p 2 

p 2 

p 2 

p 3 

p 3 

 
p 4 

p 4 

p 5 

p 5 

p 7 
 

p 7 
 

p 8 

p 8 

p 8 

p 9 

p 9 
 

p 10 

p 10 

1 



Les consommations ÄȭïÎÅÒÇÉÅ en bâtiments avicoles  

Zoom sur les consommations de gaz en volailles de chair  en Bourgogne  

 

 

0ÒïÓÅÎÔÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ ÂÏÕÒÇÕÉÇÎÏÎ 

 

En "ÏÕÒÇÏÇÎÅȟ ÌȭïÔÁÔ ÄÅÓ ÌÉÅÕØ ÃÅÎÔÒï ÓÕÒ ÌÅs 

ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÎ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÁÖÉÃÏÌÅ 

ÓȭÁÐÐÕÉÅ ÓÕÒ ÕÎ ÒÅÃÕÅÉÌ ÄÅ ÄÏÎÎïÅÓ ÔÅÃÈÎÉÑÕÅÓ 

élaboré ÇÒÝÃÅ Û ÌÁ ÒïÁÌÉÓÁÔÉÏÎ ÄȭÅÎÑÕðÔÅÓ auprès des 

éleveurs.  

,ȭÏÂÊÅÃÔÉf de cette étude régionale est de quantifier 

les dépenses énergétiques associées aux bâtiments 

ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÁÖÉÃÏÌÅȢ 

 

Déroulement  ÄÅ ÌȭÅÎÑÕðÔÅ  

Cette étude sur les consommations énergétiques a 

ïÔï ÍÅÎïÅ ÐÁÒ ÌÁ #ÈÁÍÂÒÅ Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÅ 

Bourgogne en partenariat avec les différentes 

organisations de productions ainsi que les 

ÆÁÂÒÉÃÁÎÔÓ ÄȭÁÌÉÍÅÎÔÓ ÄÕ ÂïÔÁÉÌ ÐÒïÓÅÎÔs sur le 

territoire bourguignon. En effet, la diffusion des 

ÑÕÅÓÔÉÏÎÎÁÉÒÅÓ ÄȭÅÎÑÕðÔÅ ÁÕØ ïÌÅÖÅÕÒÓ Á ïÔï 

effectuée par ces organisations de production et 

ÃÅÓ ÆÁÂÒÉÃÁÎÔÓ ÄȭÁÌÉÍÅÎÔÓ ÄÕ ÂïÔÁÉÌ. En Bourgogne, 

on recense 8 organisations de production avicole : 

Á Syndicat de Volailles Fermières de Bourgogne, 

Á Syndicat de Volailles Fermières du Charollais, 

Á SBP : Société Bressane de Production, 

Á DUC, 

Á DOUX, 

Á CPASL : Coopérative des Producteur Avicole de 

Saône-et-Loire, 

Á CAFO : Coopérative Agricole des Fermiers de 

Ìȭ/ÒÌïÁÎÁÉÓȢ 

Á Force Centre 

En Bourgogne, on recense également 5 fabricants 

ÄȭÁÌÉÍÅÎÔ ÄÕ ÂïÔÁÉÌ ÉÎÔïÇÒÁÎÔ ÌÅÓ ïÌÅÖÁÇÅÓ ÄÅ 

volailles de chair : 

Á Evialis (71), 

Á Sanders Aurore (71), 

Á Sirugue (21), 

Á Guillermin  (01), 

Á Soréal (01). 

 

0ïÒÉÏÄÅ ÄÅ ÌȭÅÎÑÕðÔÅ : 

,ȭÅÎÑÕðÔÅ ÒïÇÉÏÎÁÌÅ ÓȭÅÓÔ ÄïÒÏÕÌïÅ du mois de 

novembre άΪΪβ ÁÕ ÍÏÉÓ ÄȭÁÖÒÉÌ άΪΪγ, soit durant 6 

mois. Cette enquête repose sur les consommations 

ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÎÒÅÇÉÓÔÒïÅÓ ÁÕ ÃÏÕÒÓ ÄÅÓ ÁÎÎïÅÓ άΪΪΰ ÅÔ 

2007. La Chambre RégionaÌÅ Äȭ!Çriculture de 

Bourgogne a défini cette période afin de comparer 

les résultats obtenus en Bourgogne avec ceux 

obtenus dans le Grand Ouest par les Chambres 

Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅȢ 
 

Carte 1 

Origine géographique  ÄÅ ÌȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ : 

,ȭïÔÕÄÅ ÒïÇÉÏÎÁÌÅ ÓÕÒ ÌÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ 

en bâtiments avicoles a permis ÄȭÁÔÔÅÉÎÄÒÅ 6% des 

exploitations avicoles de Bourgogne et 11 % des 

exploitations avicoles adhérentes à une 

organisation de producteurs puisque le 

questionnaire a été dûment rempli par un 

échantillon de 35 exploitants adhérents à une 

organisation de production. 
 

Tableau 1 : Nombre de questionnaires diffusés par les 

organisations de production auprès des éleveurs de volailles 

puis retournés à la CRAB 

Département 
Nombre de questionnaires 

diffusés et retournés 

/ƾǘŜ ŘΩhǊ 7 

Nièvre - 

Saône-et-Loire 20 

Yonne 8 

Bourgogne 35 
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Types de productions  

,ȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ ÂÏÕÒÇÕÉÇÎÏÎ ÅÓÔ ÃÏÍÐÏÓï ÄÅ έ 

productions de volailles de chair : volailles 

standard, volailles certifiées et volailles label. 
 

Tableau 2:  

Répartition des exploitations par type de production par département 

 Côte 
ŘΩhǊ 

Nièvre 
Saône -
et-Loire 

Yonne Bourgogne 

Ensemble 
des lots 

20 % 0 % 57 % 23 % 100 % 

Volailles 
standard 

0 % 0 % 67 % 33 % 100 % 

Volailles 
certifiées 

11 % 0 % 11 % 78 % 100 % 

Volailles 
labellisées 

26 % 0 % 74 % 0 % 100 % 

 
Graphique 1:  

Répartition (en tonnage) selon le type de production dans 

notre échantillon 
 

 
 

Graphique 2 ȡ 2ïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÓÅÌÏÎ ÌÅ ÎÏÍÂÒÅ ÄȭÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎÓ 

 
 

$ȭÁÐÒîÓ ÌÅÓ ÇÒÁÐÈÉÑÕÅÓ ÃÉ-dessus, on remarque que 

la répartition des types de productions varie selon 

les paramètres choisis, ici le tonnage produit et le 

ÎÏÍÂÒÅ ÄȭÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎÓȢ 

 

Typologie des exploitations  
 

Répartition des élevages en fonction de la 

surface en m 2 

Notre échantillon est composé majoritairement 

ÄȭÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎÓ ÁÙÁÎÔ ÕÎÅ ÓÕÒÆÁÃÅ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ 

comprise entre 500 et 1 000 m2 et entre 1 000 et 

2 000 m2 avec respectivement 31 % et 30 % des 

exploitations avicoles enquêtées en Bourgogne. 

0ÒîÓ ÄȭΫȾίème des exploitations ont une surface 

ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÉÎÆïÒÉÅÕÒÅ Û ίΪΪ Í2. Les surfaces 

ÄȭïÌÅÖÁÇÅÓ ÓÕÐïÒÉÅÕÒÅÓ Û ά 000 m2 sont moins 

ÒÅÐÒïÓÅÎÔïÅÓ ÄÁÎÓ ÌȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ ÁÖÅÃ ΫΫ Г ÄÅÓ 

ÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎÓ ÁÙÁÎÔ ÄÅÓ ÓÕÒÆÁÃÅÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ 

comprises entre 2 000 et 3 000 m2, 3 % entre 3 000 

et 4 000 m2 et enfin, 3 % supérieures à 4 000 m2. 
 

Graphique 3:  

Répartition des élevages en fonction de la surface en m
2
 

 
 

Types de bâtiments  

Le parc de bâtiments de notre échantillon est 

composé pour près de la moitié de bâtiments 

classique ou de bâtiments «tunnel » avec 

respectivement 48 % et 45 %.  
 

Graphique 4 : Types de bâtiments 

 

 
Répartition des poulaillers en fonction de leur 

âge 

On observe une tendance globale au vieillissement 

du parc de bâtiments avicole avec 38 % des 

poulaillers qui sont âgés de plus de 20 ans.  

Les bâtiments avicoles âgés de 5 à 10 ans sont 

également représentés à hauteur de 38 %. Ces 

bâtiments sont majoritairement  des bâtiments 

ayant une structure légère de type « tunnel  » avec 

plus de 50 % des bâtiments construits entre 1999 et 

2004. 

Standard
12%

Certifié
64%

Label
24%

Standard
8%

Certifié
27%

Label
65%

500 à 1 000
31%

< 500
22%

1 000 à 2 000
30 %

Classique
48%

Tunnel
45%

Louisiane
4%

Autres
3%

2 000 à 3 000 

11 % 

3 000 à 4 000 

3 % 
> 4 000 

3 % 
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Dans notre échantillon, aucun ÐÏÕÌÁÉÌÌÅÒ ÎȭÅst âgé 

de moins de 5 ans. Ce dernier constat montre une 

accélération du vieillissement du parc de 

bâtiments avicoles depuis ces 5 dernières années.  
 

Graphique 5 : Répartition des poulaillers en fonction de leur âge 

 
 

Types de chauffage des bâtiments  

Les poulaillers de notre échantillon sont 

ÍÁÊÏÒÉÔÁÉÒÅÍÅÎÔ ïÑÕÉÐïÓ ÄȭÕÎ ÓÙÓÔîÍÅ ÄÅ 

chauffage intégrant des radiants classiques (62 %). 
 

Graphique 6 : 

Répartition des poulaillers selon le type de chauffage 

 

 

Ventilation des bâtiments  

Notre échantillon enregistre une forte présence de 

poulaillers fonctionnant avec une ventilation 

statique (97 % des exploitations enquêtées). 
 

Graphique 7: 

Répartition des poulaillers selon le type de ventilation 

 
 

 

 

 

 

Cette présentation ÄÅ ÌȭïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎ montre 

que les exploitations bourguignonnes 

enquêtées sont majoritairement situées en 

Saône-et-,ÏÉÒÅȟ ÐÕÉÓ ÄÁÎÓ Ìȭ9ÏÎÎÅ ÅÔ ÅÎÆÉÎ ÅÎ 

#ĖÔÅ Äȭ/ÒȢ  
 

Notre échantillon ÅÓÔ ÃÏÍÐÏÓï ÄȭÕÎÅ ÄÉÖÅÒÓÉÔï 

ÄȭÅØÐÌÏÉÔÁÔÉÏÎÓ selon le type de production, le 

ÔÙÐÅ ÅÔ ÌȭÝÇÅ ÄÅÓ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÁÉÎÓÉ ÑÕÅ  ÌÅs 

équipements associés, etc. 

 

 

,ÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÎ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÁÖÉÃÏÌÅÓ ÂÏÕÒÇÕÉÇÎÏÎÓ 

Application à la volaille de chair 

 

En Bourgogne, les consommations énergétiques 

ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÁÖÉÃÏÌÅ ÒÅÐÏÓÅÎÔ 

majoritairement sur les consommations de gaz 

propane. En conséquence, seules ces 

consommations sont étudiées afin de disposer de 

références et de proposer des pistes de réduction 

de ces consommations en réponse aux besoins des 

éleveurs bourguignons. 

 

Utilisations du gaz propane  

Les consommations de gaz dans les bâtiments 

avicoles correspondent au poste chauffage. Elles 

sont importantes en aviculture pour deux raisons : 

 

 

Á des températures ambiantes élevées sont 

requises pour les oiseaux à leur arrivée dans 

ÌȭïÌÅÖÁÇÅ Û Ϋ ÊÏÕÒ ÄȭÝÇÅ ɉέάТ# ÐÏur les poussins), 

 

Á des bâtiments de surface importante et de très 

ÇÒÏÓ ÖÏÌÕÍÅÓ ÄȭÁÉÒȢ ,Å ÆÁÉÔ ÄȭïÌÅÖÅÒ ÄÅÓ ÁÎÉÍÁÕØ 

ÄÁÎÓ ÕÎ ÍðÍÅ ÌÏÃÁÌ ÄȭÕÎ ÐÏÉÄÓ ÄÅ έβ ÇÒÁÍÍÅÓ 

ÊÕÓÑÕȭÛ ά ËÇ ÅÓÔ ÃÏĮÔÅÕØ ÓÕÒ ÌÅ ÐÌÁÎ ïÎÅÒÇïÔÉÑÕÅȢ ,Å 

ÂÝÔÉÍÅÎÔ ÖÁ ÐÁÓÓÅÒ ÄȭÕÎÅ ÐÈÁÓÅ ÄÅ ÆÏÒÔÓ ÂÅÓÏins de 

chaleur (phase endothermique) à une phase avec 

de grosses exportations de chaleur (phase 

exothermique). 

 

5 à 10 ans
38%

>20 ans
38%

10 à 
20 ans
30%

radiant 
classique

62%

radiant 
progressif

20%

aérotherme 

extérieur

15%

aérotherme 

intérieur

3%

Statique

97%

Dynamique

3%
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Ceci nécessite des puissances de chauffage 

ÉÎÓÔÁÌÌïÅÓ ÁÓÓÅÚ ÃÏÎÓïÑÕÅÎÔÅÓ ÄÅ ÌȭÏÒÄÒÅ ÄÅ 85 à 100 

W/m 2. 

 

,Å ÄïÖÅÌÏÐÐÅÍÅÎÔ ÄÅ ÌȭïÎÅÒÇÉÅ ÇÁÚ ÅÎ ÁÖÉÃulture 

ÅÓÔ ÌÉï Û ÓÁ ÆÁÃÉÌÉÔï ÄȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎȟ Û ÌÁ ÓÉÍÐÌÉÃÉÔï ÄÅÓ 

organes de chauffage (coût, entretien, rendement 

intéressant au travers de la combustion directe 

ÄÁÎÓ ÌÅ ÐÏÕÌÁÉÌÌÅÒɊ ÅÔ ÁÕÓÓÉ Û ÌȭÈÉÓÔÏÒÉÑÕÅ ÄÅ 

ÌȭÁÖÉÃÕÌÔÕÒÅȢ #ÏÍÐÔÅ ÔÅÎÕ ÄÕ ÃÏĮÔ ÄÅÓ ÄÉÆÆïÒÅÎÔÅs 

énergies et des avancées techniques des matériels, 

ÌȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÄÕ ÇÁÚ ÎȭÁ ÊÁÍÁÉÓ ïÔï ÒÅÍÉÓÅ ÅÎ ÃÁÕÓÅȢ 

#ÅÃÉ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÕÎ ÁÔÏÕÔ ÐÏÕÒ ÌÅ ÄïÖÅÌÏÐÐÅÍÅÎÔ ÄÅ 

ÎÏÕÖÅÌÌÅÓ ÓÏÕÒÃÅÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅȟ ÔÅÌÌÅ ÌÁ ÖÁÌÏÒÉÓÁÔÉÏÎ ÄÅ 

la biomasse, car les poulaillers ne sont pas 

acÔÕÅÌÌÅÍÅÎÔ ïÑÕÉÐïÓ ÄÅ ÒïÓÅÁÕØ ÄȭÅÁÕ ÃÈÁÕÄÅ 

(aérotherme eau/air, plancher chauffant, 

thermosiphon).  

 

Besoins en chauffage des animaux  

,Á ÔÅÍÐïÒÁÔÕÒÅ ÄÅ ÌȭÁÉÒ ÁÍÂÉÁÎÔ ÅÓÔ ÌÅ ÆÁÃÔÅÕÒ ÑÕÉ Á 

la plus grande incidence sur les conditions de vie 

des volailles, ainsi que sur leurs performances.  

 

Les jeunes animaux sont les plus sensibles aux 

températures inadaptées. En effet, il leur est 

ÄÉÆÆÉÃÉÌÅ ÄȭÁÓÓÕÒÅÒ ÌÅÕÒ ÔÈÅÒÍÏÒïÇÕÌÁÔÉÏÎ ÌÅÓ 

premiers jours de vie. 

 
Graphique 8: 

.ÏÒÍÅÓ ÄÅ ÔÅÍÐïÒÁÔÕÒÅ ÐÏÕÒ ÌÅ ÄïÍÁÒÒÁÇÅ ÅÔ ÌȭïÌevage en 

poulet de chair, avec chauffage en ambiance 

 
Source : Sciences et Techniques Avicoles Hors Série 1997 

 

$Å ÐÌÕÓȟ ÌÁ ÓÕÒÆÁÃÅ ÃÏÒÐÏÒÅÌÌÅ ÄÅ ÌȭÁÎÉÍÁÌ ÅÎ 

ÃÏÎÔÁÃÔ ÁÖÅÃ ÌȭÁÉÒ ÅÓÔȟ ÐÒÏÐÏÒÔÉÏÎÎÅÌÌÅÍÅÎÔ Û ÓÏÎ 

poids, plus grande chez le poussin que chez 

Ìȭadulte. En phase de démarrage, il est donc 

ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅ ÄȭÁÐÐÏÒÔÅÒ ÄÅÓ ÑÕÁÎÔÉÔïÓ ÉÍÐÏÒÔÁÎÔÅÓ ÄÅ 

chaleur afin de maintenir un confort thermique  

raisonnable pour les animaux. Cela implique donc 

que les consommations de gaz seront les plus 

importantes pendant les 5 premiers jours de 

chaque bande. 
 

Graphique 9 : 

Exemple de consommation de propane pour le chauffage de 

volailles de chair 

 
Source : ITAVI-INRA, 2006 

 

Consommations annuelles de propane  

Les consommations de propane peuvent varier 

selon le type de production, la configuration de 

ÌȭÁÔÅÌÉÅÒ ɉÖÅÎÔÉÌÁÔÉÏÎȟ ÃÏÑÕÅȟ ÝÇÅɊ ÅÔ ÌÅ ÔÙÐÅ ÄÅ 

chauffage utilisé. 

 

Dans le tableau suivant, intitulé « Consommations 

moyennes annuelles de gaz propane en 

Bourgogne », il a été choisi de classifier les 

consommations de propane selon les types de 

ÃÈÁÕÆÆÁÇÅȢ #ÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÐÅÕÖÅÎÔ ÓȭÅØÐÒÉÍÅÒ 

en kg par m2 ÅÔ ÐÁÒ ÁÎ ÁÉÎÓÉ ÑÕȭÅÎ Ë7ÈȾÍ2/an. 

 

#ÅÐÅÎÄÁÎÔȟ ÄÕ ÆÁÉÔ ÄÅ ÌȭÁÕÇÍÅÎÔÁÔÉÏÎ ÄÕ ÐÒÉØ ÄÅÓ 

énergies, il apparaît nécessaire de tenir compte 

ÄȭÕÎ ÎÏÕÖÅÌ ÉÎÄÉÃÁÔÅÕÒ ÄÅ ÇÅÓÔÉÏÎ ÔÅÃÈÎÉÃÏ-

économique ȡ Ìȭ)ÎÄÉÃÅ ÄÅ #ÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎ Äȭ%ÎÅÒÇÉÅ 

Directe (ICED). Il se définit par la consommation 

ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÄÉÒÅÃÔÅ ÎïÃÅÓÓÁÉÒÅ ɉÅÎ Ë7ÈɊ ÐÏÕÒ 

produire un kg ou une tonne de poids vif. 

 

Plus la productivité est élevée (kg vif 

produits/m 2/an) et/ou la consommation de gaz est 

ÆÁÉÂÌÅȟ ÍÅÉÌÌÅÕÒ ÅÓÔ Ìȭ)#%$Ȣ 

 

Remarque : CalÃÕÌ ÄÅ Ìȭ)#%$1 pour le gaz en 

kWh/kg vif/an  : 

[Consommation annuelle (kg/m 2) x Pouvoir 

Calorifique Supérieur (13,8 kWh/kg) ] / production 

annuelle de viande (kg ou T). 

 

                                                      
1
 ICED : Indice de #ÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎ ÄȭOÎÅÒÇÉÅ $ÉÒÅÃÔÅ 
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Radiants classiques  

Radiants 
régulables  

Aérothermes 
extérieurs  

Aérothermes 
intérieurs  

Tous types de chauffage 
confondus  

kg gaz/m2 kWh/m 2 kg gaz/m2 kWh/m 2 kg gaz/m2 kWh/m 2 kg gaz/m2 kWh/m 2 kg gaz/m2 kWh/m 2 kWh/kg vif  

P
o

u
le

t 
s
ta

n
d

a
rd

 

Ensemble  4.5* 62.1 6.8 93.8   7.4 102.1 6.2 86.0 0.44 

Dynamique       7.4 102.1 7.4 102.1 0.40 
dont Colorado            
Statique 4.5* 62.1 6.8 93.8     5.7 78.0 0.64 
dont Louisiane            
Statique+turbines            

P
o

u
le

t 

c
e

rt
if
ié

 Ensemble  5.4 74.5 5.0 69.0 4.0 55.2   4.6 63.1 0.33 

Dynamique            
Statique 7.2 99.4   4.4 60.7   5.3 73.1 0.41 
Statique+turbines 4.7 64.9 5.0 69.0 3.8 52.4   4.3 59.3 0.29 

P
o

u
le

t 

la
b

e
l Ensemble  5.8 79.9 4.3 59.3     5.8 79.9 0.92 

Statique 5.8 79.9 4.3 59.3     5.8 79.9 0.92 

P
in

ta
d

e
 

la
b

e
l Ensemble  6.1 84.2       6.1 84.2 1.1 

Statique 6.1 84.2       6.1 84.2 1.1 

D
in

d
e

 s
ta

n
d

a
rd

, 

ce
rt

ifi
é

e
 

Ensemble  8.6 118.7       8.6 118.7 1.0 

Dynamique            
dont extraction             
dont Colorado            
Statique 8.6 118.7       8.6 118.7 1.0 
dont Louisiane            
Statique+turbines            

ENSEMBLE (sauf dinde standard, certifiée) **  5.7 78.3 0.7 

ENSEMBLE 6.3 86.4 0.8 
 

 

 

Tableau 3 : Consommations moyennes annuelles de gaz propane  en Bourgogne  
ɉ$ȭÁÐÒîÓ ÌȭÅÎÑÕðÔÅ ÁÖÉÃÏÌÅ ÓÕÒ ÌÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÎ ïÌÅÖÁÇÅ ÄÅ ÖÏÌÁÉÌÌÅÓ ÄÅ ÃÈÁÉÒ ÅÎ "ÏÕÒÇÏÇÎÅ 2006-2007, 

réalisée par la CRAB en partenariat avec les organisations de production avicole présentent sur le territoire bourguignon)

* Ce résultat est établit à partir des consommations relevées sur une seule exploitation  

* * Manque de références pour cette production,  une seule exploitation enquêtée en Bourgogne produit des dindes.  
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Synthèse des consommations de gaz propane en Bour gogne 
 

Graphiques 10, 11, 12 et 13 : Consommations annuelles de gaz propane en aviculture selon les types de productions 
 

 
 

Comparaison avec  ÌȭÅÎÑÕðÔÅ ÁÖÉÃÏÌÅ άΪΪΰ-2007 réalisée dans le Grand Ouest  
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Présentation des pistes de réduction des consom ÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ                            

en bâtiments avicoles  

 

En aviculture, les pistes de réduction des dépenses énergétiques associées au fonctionnement des bâtiments 

ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÒÅÐÏÓÅÎÔ ÓÕÒ ή ÌÅÖÉÅÒÓ ȡ ÌÅÓ ÒïÇÌÁÇÅÓȟ ÌÅÓ ÔÅÃÈÎÉÑÕÅÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅȟ ÌÅÓ ïÑuipements et les bâtiments. 

 

 

Les réglages 

 

Etalonner les sondes   

,ȭÏÐÔÉÍÉÓÁÔÉÏÎ ÄÕ ÐÏÓÔÅ ÃÈÁÕÆÆÁÇÅ ÐÁÓÓÅ ÐÁÒ ÌÁ 

vérification et le ré-étalonnage des sondes de 

temÐïÒÁÔÕÒÅÓ ÅÔ ÄȭÈÙÇÒÏÍïÔÒÉÅ ÁÕ ÍÉÎÉÍÕÍ ÕÎÅ 

fois par an afin que celles-ci transmettent les 

inÆÏÒÍÁÔÉÏÎÓ ÌÅÓ ÐÌÕÓ ÒÉÇÏÕÒÅÕÓÅÓ Û ÌȭïÌÅÖÅÕÒȟ 

permettant ainsi à celui-ÃÉ ÄȭÁÊÕÓÔÅÒ ÌÅÓ ÄÉÆÆïÒÅÎÔÓ 

réglages nécessaires. Il est également essentiel de 

vérifier le bon positionnement des sondes 

(attention à ne pas positionner les sondes en 

ÃÏÕÒÁÎÔ ÄȭÁÉÒ ÃÅÃÉ ÁÆÉÎ ÄȭïÖÉÔÅÒ ÄÅ ÔÒÁÎÓÍÅÔÔÒÅ ÄÅÓ 

ÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎÓ ÅÒÒÏÎïÅÓ Û ÌȭïÌÅÖÅÕÒ ÏÕ ÅÎÃÏÒÅ ÁÕ 

boîtier de régulation). 

 

Entretenir  le matériel   

%Î ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÁÖÉÃÏÌÅȟ ÌȭÅÎÔÒÅÔÉÅÎ ÒïÇÕÌÉÅÒ ÄÅÓ 

matériels de chauffage est essentiel dans la mesure 

où ceux-ci évoluent dans une ambiance avec un 

ÔÁÕØ ÄȭÅÍÐÏÕÓÓÉîÒÅÍÅÎÔ ÉÍÐÏrtant. ,ȭÅÎÔÒÅÔÉÅÎ ÄÅÓ 

radiants et des aérothermes nécessite un 

dépoussiérage régulier afin de limiter les 

surconsommations de gaz propane. Enfin, les 

injecteurs des radiants doivent être changés tous les 

5 à 6 ans. 

 

Adapter le nombre de radiants aux besoins 

des animaux   

Le nombre de radiants ainsi que la hauteur de ceux-

ci doivent être adaptés aux besoins physiologiques 

des animaux. De plus, lorsque les besoins en 

ÃÈÁÕÆÆÁÇÅ ÄÉÍÉÎÕÅÎÔȟ ÉÌ ÅÓÔ ÐÒïÆïÒÁÂÌÅ ÄȭÁÒÒðÔer 

certains radiants ( 1 sur 2 voire 1 sur 3 selon les 

ÂÅÓÏÉÎÓ ÅÎ ÃÈÁÕÆÆÁÇÅɊ ÐÌÕÔĖÔ ÑÕȭÕÔÉÌÉÓÅÒ ÌÅÓ 

fonctions « veille » ou « débit minimum  » qui 

entraînent des consommations de gaz quasiment 

équivalentes à la fonction « standard ». 

 

 

,ÅÓ ÔÅÃÈÎÉÑÕÅÓ ÄȭïÌÅvage 

 

La gestion de la l itière   

La qualité et la quantité des matériaux qui 

composent la litière des poulaillers conditionnent le 

confort des animaux. De même, la gestion de la 

litière en cours de lot influent indirectement sur les 

besoins thermiques et dÅ ÒÅÎÏÕÖÅÌÌÅÍÅÎÔ ÄȭÁÉÒ ÅÔ 

par conséquent sur les dépenses énergétiques 

associées au chauffage. 

 

Le démarrage en «  cloisonné  » ou en 

« surdensité  »  

,Å ÄïÍÁÒÒÁÇÅ ÅÔ ÌȭïÌÅÖÁÇÅ ÄȭÕÎ ÌÏÔ ÄÅ ÖÏÌÁÉÌÌÅÓ ÄÅ 

ÃÈÁÉÒ ÄÁÎÓ ÕÎ ÍðÍÅ ÂÝÔÉÍÅÎÔ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÎïÃÅÓÓÉÔÅ 

de chaufÆÅÒ ÄȭÉÍÐÏÒÔÁÎÔÅÓ ÍÁÓÓÅÓ ÄȭÁÉÒ ÇïÎïÒÁÎÔ ÄÅÓ 

coûts énergétiques élevés. Le démarrage sur une 

partie du poulailler durant les 4 à 5 premiers jours, 

avec un cloisonnement assuré par une bâche 

séparant le bâtiment en deux parties, permet de 

réaliser une économÉÅ ÄÅ ÇÁÚ ÄÅ ÌȭÏÒÄÒÅ ÄÅ έΪГ ÅÎ 

hiver. Ce système nécessite cependant de chauffer 

la partie non occupée durant les premiers jours 

ÄȭïÌÅÖÁÇÅ Û ÕÎÅ ÔÅÍÐïÒÁÔÕÒÅ ÍÏÉÎÄÒÅ ɉÄÅ ÌȭÏÒÄÒÅ ÄÅ 

άΪТ#Ɋȟ ÁÆÉÎ ÄȭïÖÉÔÅÒ ÄÅ ÄïÖÅÌÏÐÐÅÒ ÕÎ ÐÈïÎÏÍîÎÅ ÄÅ 

condensation qui serait très néfaste au confort de 

ÌȭïÌÅÖÁÇÅȟ ÅÔ ÎÏÔÁÍÍÅÎÔ ÄÏÍÍÁÇÅÁÂÌÅ ÐÏÕÒ ÌÁ 

litière.  

 

Le démarrage en poussinière   

Le démarrage en poussinière requiert un démarrage 

dans un bâtiment bien isolé et équipé puis un 

transfert du lot dans un ou plusieurs bâtiment(s) 

pour la phase engraissement. Cette alternative est 

ÇÏÕÒÍÁÎÄÅ ÅÎ ÍÁÉÎ ÄȭĞÕÖÒÅ ÎÏÔÁÍÍÅÎÔ ÌÏÒÓ ÄÕ 

transfert des volailles. 
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Les Matériels  

 

Le chauffage   

On constate que les matériels de chauffage 

évoluent avec des matériels de plus en plus 

performants et par conséquent, de moins en moins 

énergivores. Par exemple, les radiants nouvelle 

génération ont un rendement amélioré de 45% 

ÃÏÍÐÁÒï Û ÄÅÓ ÒÁÄÉÁÎÔÓ ÄÅ ΫγβΪ ÅÎ ÂïÎïÆÉÃÉÁÎÔ ÄȭÕÎÅ 

meilleure régulation. 

 

Les boîtiers de régulation   

Les boîtiers de régulation du couple chauffage et 

ÖÅÎÔÉÌÁÔÉÏÎ ÓÏÎÔ ÄÅÓ ïÑÕÉÐÅÍÅÎÔÓ ÐÅÒÆÏÒÍÁÎÔÓ ÄȭÕÎ 

point de vue énergétique. Ces boîtiers permettent 

ÄȭÏÐÔÉÍÉÓÅÒ ÌÅÓ ÒïÇÌÁÇÅÓ ÌÉïÓ ÁÕ ÃÈÁÕÆÆÁÇÅ ÅÔ Û ÌÁ 

ventilation, limitant ainsi les dépenses énergétiques 

associées aux réglages manuels qui demandent une 

ÆÏÒÔÅ ÐÒïÓÅÎÃÅ ÄÅ ÌȭïÌÅÖÅÕÒ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓȢ $Å 

plus, ces équipements intègrent de nombreux 

paramètres (température, hygrométrie, dépression, 

etc.) qui, parfois, peuvent être difficilement évalués 

par les éleveurs. 

 

Les échangeurs de ch aleur   

En production avicole, les besoins en chauffage 

sont importants durant la phase de préchauffage du 

ÐÏÕÌÁÉÌÌÅÒ ÁÖÁÎÔ ÌÁ ÍÉÓÅ ÅÎ ÐÌÁÃÅ ÄȭÕÎ ÌÏÔ ÅÔ ÄÕÒÁÎÔ 

ÌÅÓ ÐÒÅÍÉÅÒÓ ÊÏÕÒÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅȢ 3ÕÒ ÃÅÔÔÅ ÐïÒÉÏÄÅȟ ÕÎ 

ÓÙÓÔîÍÅ ÄȭïÃÈÁÎÇÅÕÒ ÄÅ ÃÈÁÌÅÕÒ ÐÅÒÍÅÔ ÄÅ ÒïÁÌiser 

ÄÅÓ ïÃÏÎÏÍÉÅÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅȢ ,ȭïÃÈÁÎÇÅÕÒ ÄÅ ÃÈÁÌÅÕÒ 

ÆÁÖÏÒÉÓÅ ÌÅ ÔÒÁÎÓÆÅÒÔ ÄÅÓ ÃÁÌÏÒÉÅÓ ÃÏÍÐÒÉÓÅÓ ÄÁÎÓ ÌȭÁÉÒ 

ÖÉÃÉï Û ÌȭÁÉÒ ÆÒÁÉÓ ÅÎÔÒÁÎÔ ÖÉÁ ÕÎ ÓÙÓÔîÍÅ ÄÅ ÆÌÕØ 

croisé sans mélange des deux airs. Ce système 

limite ainsi les dépenses énergétiques nécessaires 

ÁÕ ÒïÃÈÁÕÆÆÅÍÅÎÔ ÄÅ ÌȭÁÉÒ ÄÉÓÐÏÓÁÎÔ ÄȭÕÎ ÆÌÕØ ÄȭÁÉÒ 

entrant déjà préchauffé.   

 

Les bâtiments  

 

,ȭÉsolation   

,ȭÉÓÏÌÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÊÏÕÅ ÕÎ ÒĖÌÅ 

déterminant  sur les consommations de gaz 

propane. En effet, 70% des pertes thermiques sont 

réalisées par convection via les plafonds, ainsi les 

ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÁÓÓÏÃiées au 

fonctionnement du chauffage des bâtiments sont 

fortement conditionnées par la qualité de 

ÌȭÉÓÏÌÁÔÉÏÎȢ ,ÅÓ ÄïÐÅÒÄÉÔÉÏÎÓ ÔÈÅÒÍÉÑÕÅÓ ÄïÐÅÎÄÅÎÔ 

ÄÅ ÌÁ ÑÕÁÌÉÔï ÅÔ ÄÅ ÌȭïÐÁÉÓÓÅÕr des matériaux 

isolants.  

,ȭïÔÁÎÃÈïÉÔï 

5ÎÅ ÍÁÕÖÁÉÓÅ ïÔÁÎÃÈïÉÔï ÄȭÕÎ ÐÏÕÌÁÉÌÌÅÒ ÉÎÄÕÉÔ ÄÅÓ 

ÐÅÒÔÕÒÂÁÔÉÏÎÓ ÓÕÒ ÌÅÓ ÃÉÒÃÕÉÔÓ ÄȭÁÉÒ ÄÅ ÖÅÎÔÉÌÁÔÉÏÎ 

ÐÏÕÖÁÎÔ ÇïÎïÒÅÒ ÄÅÓ ÐÁÔÈÏÌÏÇÉÅÓ ÄÁÎÓ ÌȭïÌÅÖÁÇÅȢ 

0ÏÕÒ ÏÐÔÉÍÉÓÅÒ ÌȭïÔÁÎÃÈïÉÔï ÄȭÕÎ ÂÝÔÉÍÅÎÔ 

ÄȭïÌÅÖÁÇÅȟ ÉÌ ÅÓÔ ÎïÃÅÓsaire de veiller à limiter les 

ÅÎÔÒïÅÓ ÄȭÁÉÒ ÐÁÒÁÓÉÔÅÓ ÑÕÉ ÐÒÏÖÉÅÎÎÅÎÔ 

essentiellement des trappes, rideaux, portes portails 

et jonctions de panneaux. 

 

 

 

 

 

 

 

0ÏÕÒ ÂïÎïÆÉÃÉÅÒ ÄȭÁÖÁÎÔÁÇÅ ÄÅ ÒÅÎÓÅÉÇÎÅÍÅÎÔÓ ÓÕÒ ÌÅÓ ÐÉÓÔÅÓ ÄÅ ÒïÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅrgie en 

ÂÝÔÉÍÅÎÔÓ ÄȭïÌÅÖÁÇÅ ÁÖÉÃÏÌÅȟ ÖÏÕÓ ÐÏÕÖÅÚ ÖÏÕÓ ÒïÆïÒÅÒ Û ÌÁ ÂÒÏÃÈÕÒÅ ÒïÁÌÉÓïÅ ÐÁÒ Ìȭ)4!6) ÅÔ ÌÅÓ #ÈÁÍÂÒÅÓ 

2ïÇÉÏÎÁÌÅÓ Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÅÓ 0ÁÙÓ ÄÅ ÌÁ ,ÏÉÒÅ ÅÔ ÄÅ "ÒÅÔÁÇÎÅ ÑÕÉ ÓȭÉÎÔÉÔÕÌÅ Ⱥ ,ÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÄÁÎÓ 

les bâtiments avicoles, quelques ÒÅÐîÒÅÓ ÓÕÒ ÌÅÓ ÃÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎÓ ÄȭïÎÅÒÇÉÅ ÅÔ ÐÒÏÐÏÓÉÔÉÏÎ ÄÅ ÐÉÓÔÅÓ 

ÄȭÁÍïÌÉÏÒÁÔÉÏÎ Ȼȟ ÒïÁÌÉÓïÅ ÅÎ ÓÅÐÔÅÍÂÒÅ άΪΪβȢ #ÅÔÔÅ ÂÒÏÃÈÕÒÅ ÅÓÔ ÄÉÓÐÏÎÉÂÌÅ ÓÕÒ ÌÅ ÓÉÔÅ ÉÎÔÅÒÎÅÔ ÄÅ Ìȭ)4!6) :  

http://www.itavi.asso.fr/elevage/batiment/energie_aviculture_ademe.pdf  
 

#ÅÔÔÅ ÂÒÏÃÈÕÒÅ ÅÓÔ ïÇÁÌÅÍÅÎÔ ÍÉÓÅ Û ÖÏÔÒÅ ÄÉÓÐÏÓÉÔÉÏÎ Û ÌÁ #ÈÁÍÂÒÅ 2ïÇÉÏÎÁÌÅ Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÅ "ÏÕÒÇÏÇÎÅȢ  
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Sigles 

 

CRAB : #ÈÁÍÂÒÅ 2ïÇÉÏÎÁÌÅ Äȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÅ "ÏÕÒÇÏÇÎÅ 

ICED : InÄÉÃÅ ÄÅ #ÏÎÓÏÍÍÁÔÉÏÎ Äȭ%ÎÅÒÇÉÅ $ÉÒÅÃÔÅ 

ITAVI  : )ÎÓÔÉÔÕÔ 4ÅÃÈÎÉÑÕÅ ÄÅ Ìȭ!ÖÉÃÕÌÔÕÒÅ 

kg : kilogramme 

kWh  : kilowattheure  
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